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stellen und sie des Betrages halber zu drangsalieren.
Warum wir wohl diese veralteten Thatsachen

über den soeben illustrierten Redacteur-Directeur
hier wieder auffrischen Einfach deshalb, weil wir
in dem Direktor des eingangs genannten neuen
Blattes „L'Hötel" ein und dieselbe Person wieder-

Was die 1. Autlage von 100,000 Exemplaren des
betr. Blattes anbetrifft, so kennt man den Rummel;
die Hauptsache ist, dass in erster Linie jedes Inserat
sein Beleg bekommt. Wir sind in letzter Zeit von
.Jemandem, der es zufolge seiner Stellung wissen
muss, über die Autlagen gewisser "Fremdenblätler,
namentlich internationaler, aufgeklärt worden. Was
würden z. B. die nach Hunderten zählenden
Inserenten eines gewissen, internationalen, in der Schweiz
immer noch viel zu hoch geschätzten Frenidenblattes
sagen, wenn sie erführen, dass dasselbe eine Autlage
von nicht viel mehr als -500 Exemplaren hat, wovon
jeder Inserent eines erhält und die übrigen in die
Buchhandlungen und Zeilungskioske wandern, aber
nicht verkauft werden Und doch brüstet sich dieses
Blatt, für den Fremdenverkehr der Schweiz und der
Riviera das zu sein, was die Londoner „Times" für
die Politik Englands ist.

La responsable de l'hötelier

quant aux effets apportes par ies voyageurs.*)
Par M. W. Brandis, docteur en droit, Berlin W.

(Fin).

Reproduction interdite.

Lorsqu'un voyageur laisse dans sa chambre des
vetements suspendus ä des crochets ou deposes sur
des meubles et que ces vetements soient voles,
l'hötelier est reponsable. Si le vol porle sur des
valeurs ou de l'argent places sur une table ou dans
un liroir non ferine, le dommage est imputable au
voyageur, attendu que tout homme prudent n'a pas
l'habitude, meme dans son propre logis oü le
personnel de Service a acces, de laisser trainer de
de l'argent sur les meubles. L'hötelier est responsable
d'une maniere illimitee — d'apres le projet de code
civil, dans la regle jusquä concurrence de mille marks
settlement —. Au delä de cette somme, il n'est tenu
que dans trois cas, savoir: lorsque les objets de
valeur disparus ont ete confies ä sa garde, lorsqu'il
a refuse de les prendre sous sa garde, ou enfin lorsqu'il

est prouve que le dommage est imputable ä lui
ou aux gens qui sont ä son service. 11 ne peut opposer
que l'etat ou l'exterieur de l'etranger ne pouvait lui
faire presumer que ce dernier avail avec soi une si
forte somme. Mais pour cela, l'hötelier n'est pas sans
defense, car le voyageur doit prouver: 1. qu'il a
apporte dans l'hötel les objets soustraits et 2. qu'ils
ont disparu pendant son sejour ä l'hötel. Ces deux
preuves, surtout la derniere, sont tres difficiles ä
fournir: en effet il est extremement rare qu'une
seconde personne soit ä meme de porter temoignage
sur le con tenu de notre portemonnaie, sacoche ou
malle. Dans la plupart des cas, le voyageur par-
viendra tout au plus ä faire croire ä la perte qu'il
a eprouvee.

C'est pourquoi beaucoup d'höteliers invitent les
voyageurs ä leur confier leur argent ou leurs objets
de valeur, ce que les etrangers feront bien d'accepter
dans leur propre interet. Nous citons ci-apres un
litige de l'espece: le voyageur avait, un dimanche, remis
au sommelier une lettre chargee, avec ordre de la
faire porter au bureau de poste, vers 5 heures, par
le commissionnaire de l'hötel. Cet ordre ne fut pas
execute. L'hötelier ne voulut pas payer, alleguant
que l'ordre donne au sommelier ne rentrait pas dans
les attributions d'un hotelier et qu'ainsi le sommelier
en etait seul responsable. Le tribunal admit que le
sommelier devait conserver la lettre jusque vers 5

heures. La garde d'objets appartenant aux etrangers
est un des devoirs de l'hötelier. Au vrai, la responsabilite

de ce dernier eüt cesse des l'instant oil le
sommelier aurait remis la lettre au commissionnaire
de l'hötel et si celui-ci avait delourne l'objet. Cette
course d'-un messager ne rentrait pas dans l'obligation
de garder et surveiller la lettre. D'apres les prin-
cipes generalement admis, l'hötelier ne serait responsable

que s'il avait engage comme commissionnaire
un homme notoiremenl peu digne de contiance.

Comme il a ete dit, le voyageur a, lui aussi, des
obligations; laisse-t-il le jour sa chambre ouverte ou
la clef ä la serrure, il se rend coupable de negligence,
mais reinplit son devoir en aecrochant sa clef au
tableau reserve ä cet eilet. Quant ä savoir s'il faut
fermer ä clef pendant la nuit la chambre oil Ton
couche, c'est ce qu'on ne peut aftirmer d'une maniere
absolue. Lorsqu'un etranger amene dans sa chambre
un tilou connu pour tel ou bien une iille de joie
(comme ce fut, parait-il, le cas d'un voyageur, de
commerce ä Francfort s/M.), l'hötelier est, par le
fait meme, degage de toute responsabilite et, le cas
echeant, l'etranger aurait ä prouver que le vol a ete
commis par les gens de service ou par des voyageurs,
ou bien que l'hötelier est autrement en faute.

Ainsi qu'il ressort de ce qui precede, l'hötelier
repond non seulement des gens ä son sendee, portier,
sommeliers, commissionnaires, feinmes de chambre,
mais encore des soustractions commises par ses botes

ou autres etrangers, en tant qu'ils se trouvent ou se
sont introduits furlivement dans les locaux de son
etablissement. La responsabilite stricte ne vise toute-
fois que les voyageurs qu'il a recus cliez lui, ne
füt-ce que pour quelques heures de la journee, aux
lins de les heberger, mais non les personnes qui
viennent dans son hotel pour diner ou satisfaire
quelqu'autre besoin momentane.

Un certain nombre d'höteliers ont essaye de
s'art'ranchir de cette rigoureuse responsabilite legale
au moyen d'aft'iches placees dans le vestibule ou dans
les chambres de leur maison. Ce procede ne pouvait
cependant aboutir au but propose et n'a pas ete
reconnu valable par les tribunaux attendu qu'ä la
conclusion du contrat, e'est-a-dire au moment oil le

voyageur est accepte dans l'hötel, il faut qu'il soit
averti que l'hötelier consent ä le recevoir ä des
conditions autres que celles edictees dans la loi. Un
avis que le voyageur lit posterieurement dans sa
chambre, n'a pour lui plus de valeur, parce qu'il
constitue une modification unilaterale du contrat passe
entre lui et l'hötelier. Quelques tribunaux ont loute-
fois admis l'efficacite de 1'affiche placee dans les
chambres et portanf que l'hötelier ne repond des
sommes d'argent et objets precieux, que s'ils lui sont
confies; le fait de ne pas tenir compte de cet avis
a ete qualitie plusieurs fois de negligence de la part
du voyageur et comme etant de nature degager
l'hötelier de toute responsabilite.

II me semble que ce point de vue est correct et
que les hoteliers allemands devraient pourvoir ä ce
que le projet de code civil, stipulant- que ce genre
d'afliche est purement et simplement „sans effel",
füt modifie en consequence.

Lorsqu'un hotelier est aclionne pour perle ou
deterioration des efl'ets apportes par les voyageurs,
le tribunal dans le district duquel l'hötel est situe,
est competent pour lout montant quelconque de la
deniande d'indemnite. Durant les vacances des
tribunaux (du 15 juillet au 15 septembre), il est mal-
heureusement d'usage de ne pas admettre les proces
de ce genre. Dans le cas seulement oü l'hötelier veut
retenir, comme il en a le droit, les effets du voyageur

ä raison de sa creance pour logement et nour-
riture, et qu'une contestation surgisse, le tribunal de
district doit immedialement ouvrir la procedure orale.

A litre de complement et pour corroborer l'article
ci-clessus, nous citons plus has les art. 486 et 487
du code federal des obligations:

Art. 486. Les aubergistes ou hoteliers sont responsables
de toute deterioration, destruction ou soustraction des
effets apportds par les voyageurs qui logent chez eux, ä
moins qu'ils ne prouvent que le dommage est imputable
soit au voyageur lui-meme, soit ä l'une des personnes qui
l'accompagnent ou qui sont ä son service, ou qu'il rösulte
d'un övönement de force majeure ou de la nature meme
de la chose döposöe.

On doit admettre, notamment, que le voyageur est en
faute lorsqu'il ndglige de confier ä la garde de l'hötelier
des sommes d'argent considerables ou d'autres objets de
grande valeur. Mais, dans ce cas meme, l'hötelier est tenu
tant de sa propre faute que de celle des gens qui sont ä
son service.

Art. 487. L'hötelier ne peut s'affranchir de la responsabilite

ddfinie i\ l'article precedent en döclarant, par dös
avis affichds dans son hötellerie, qu'il entend la ddcliner
ou la faire döpendre de conditions speciales.

CUT

Bergbahnen. Für eine Bahn von St. Immer auf
den Chasseral ist am 16. Oktober ein Konzessionsgesuch

eingereicht worden. Was das Betriebssystem
anbetrifft, so sind elektrische Motorwagen vorgesehen,

bei denen der Strom durch eine obere
Leitschiene zugeführt und durch die Fahrschiene zurückgeleitet

würde. Die Regierung von Bern erhebt
keine Einwendungen gegen das Gesuch. Die Kosten
sind auf 550,000 Franken veranschlagt.

Zur Nahrungsmittelfälschung. Ein Reichs-
lagsabgeordneter kaufte sich auf der Reise von Frankfurt

nach Berlin auf allen grösseren Bahnstationen je
ein Butterbrod, ohne dasselbe zu essen. So kam er
endlich mit einer Sammlung von 23 Butterbroden in
Berlin an und gab dieselben in dem Institut zur
Untersuchung von Lebensmitteln ab zur Untersuchung
auf Margarine; es wurde hier festgestellt, dass von
den 23 Bahnhofsbrödchen nicht weniger als 17 mit
Margarine bestrichen waren!

Jungfraubahn. Herr Guyer-Zeller hat fünf
Gutachten als Beilagen zum Konzessionsgesuch der
Bundesversammlung vorgelegt. Herr Ingenieur Simon
nennt die Jungfraubahn einen Markstein technischer
Entwicklung, eine der schönsten Blüten menschlichen
Wissens, Könnens und Wollens. Sie werde in keiner
Weise den herrlichen Berg entstellen.

Der Centraivorstand des Schweizer. Alpenklubs
spricht in einer Eingabe an die Bundesversammlung
den Wunsch aus. es möge bei Erteilung der
Konzession für die Jungfraubahn die Bedingung
aufgenommen werden, dass der Zugang zum Gipfel den
nicht mit der Bahn dort anlangenden Bergsteigern in
keiner Weise erschwert bezw. einer Zutrittstaxe
unterworfen werde. Dieses Begehren ist gar nicht
überflüssig angesichts der Erfahrungen, die man leider
bei so vielen jetzt verbarrikadierten Naturschönheiten
des Schweizerlandes hat. machen müssen.

An der internationalen Fahrplankonferenz
in Florenz nahmen aus der Schweiz teil Aborthumgen
der Jura-Simplonbahn-Gesellschaft. der Gotthardbahn,
der Centraibahn, der Nordostbahn, der Ver. Schweizerbahnen,

der Dainpfschiffverwaltung des Vierwald-
stättersees. Der Antrag der Direktion der Schweiz.
Nordostbalm auf Herstellung einer neuen Sclmell-
zugsverbindung von Zürich nach Frankfurt a. M.
und weiter über Basel-Karlsruhe durch Früherlegung
des in Zürich jetzt um 2.50 nachmittags abgehenden
Schnellzuges um eine Stunde wurde angenommen.
Die Schweiz. Centralbalm beantragte die frühere
Anbringung der vom Auslande her am Morgen in Basel
eintreffenden Nachtschnellzüge zur Herstellung besserer
Schnellzugsverbindnngen nach der Ostschweiz. Ihr
Antrag wurde Indessen nicht angenommen. Die nächste
Konferenz tindet im Juni 1895 m Amsterdam statt.

Zürich. Der Verkehrsverein Zürich hielt am 13. d.
seine Generalversammlung ab. Die Verhandlungen
leitete der Präsident Hr. Guyer-Frculer. Aus dem
gedruckten Jahresberichte entnehmen wir, dass der
Verein im Berichtsjahre 739 Privatmitglieder zählte.
An Beiträgen von Privaten gingen 5670 Fr. ein. Die
Beiträge hiesiger Behörden, Verkehrsanstallen, Banken
und Vereine betrugen 15,855 Er., die auswärtigen
Beiträge 1250 Fr. Der Vorstand erledigte in 11
Sitzungen 56 Geschäfte. Im ganzen haben 1709
Personen sich Rat und Auskunft im Bureau geholt. Es
gingen 1048 Korrespondenzen ein. Der Führer durch
Zürich wurde in 8000 deutschen, 4000 französischen
und 4000 englischen Exemplaren angefertigt. Im
Verkehrswesen hat der Verein verschiedene
Anregungen gemacht, so im Droschkenwesen, der
internationalen Verbindung des Eisenbahnverkehrs. Die
Rechnung erzeigt an Einnahmen Fr. 28,081, an
Ausgaben Fr. 25.151. Das Vermögen beläufl sich
auf Fr. 25,261. Unter dem Titel „Wünsche und
Anregungen" der Traktandenliste wurde die Frage
aufgeworfen, ob es vielleicht nicht thunlich wäre,
das Fremdenblatt und das Theaterblalt mit einander
zu verschmelzen.

Einem Hoteldieb ist es in der Nacht vom
29. November gelungen, drei Gäste des Albergo di
Roma in Rom um insgesamt etwa 10,000 Lire an
Geld und Wertsachen zu berauben. Wie aus
verschiedenen Anzeichen hervorgeht, hat der Dieb seine
Opfer, zwei italienische Marchesi und einen Advokaten,
nachdem er nächtlicherweile ihre Zimmer betreten
hatte, mit chloroformgetränkter Watte betäubt und
dann in aller Gemütsruhe ihre Brieftaschen und
anderes an sich genommen. Dabei hat der schlechte
Mensch nicht einmal seine Hotelrechnung bezahlt.
Man weiss von dem Thäter, dass er vor wenigen
Wochen in einem andern römischen Gasthof gewohnt,
dort keinen Diebstahl zu stände gebracht, aber gleichfalls

seine Rechnung nicht bezahlt hat, Das einemal
nannte er sich Sturland, das anderemal Campodonico.
Man vermutet, dass er jetzt ein anderes Land für
seine Thätigkeit betreten hat.

Das Trinkgeld vor Gericht. Zur Frage,
ob es ein „Recht auf Trinkgeld" gibt, haben die
Gerichte ein Wort gesprochen. Der Kaufmann F.
in Berlin hatte im K'schen seine Hochzeit gefeiert,
und da für jedes Gedeck ein bestimmter Preis
vereinbart war, ergab sich eine Gesamtsumme von
212.20 M., welche F. auch bezahlte. Nun verlangte
aber der Hotelier noch 15 Mark für Bedienung. Da
diese Summe nicht vereinbart war, verweigerte F. die
Zahlung und der Wirt klagte den Betrag ein. Der
in dem • Rechtsstreit vernommene Sachverständige
begutachtete, dass für die Bedienung keine Zahlung
verlangt werden könne,' sofern die Kellner Trinkgelder

erhielten, dass aber andernfalls die Bedienung
besonders bezahlt werden miisste. F. behauptete, es
seien Trinkgelder gegeben worden. Das Gericht wies
die Klage ab und beleuchtete die Trinkgeldfrage in
folgender Weise: Im allgemeinen sei der Preis für
Aufenthalt, Beleuchtung, Heizung und Auftragen der
Speisen in dem Preise des Kouverts mit enthalten.
Die Gewährung von Trinkgeldern für die Bedienung
sei, möge sie auch Ihatsächlich durclj die Usance zu
einem gewissen Zwange geworden sein, rechtlich doch
immer eine freiwillige und auf das Rechtsverhältnis
zwischen Gast und Wirt ohne Einlluss. Der Wirt
könne hinterher die Stellung der Bedienung nicht
davon abhängig machen, ob und wieviel Trinkgelder
die Kellner erhalten hätten. Wenn auch wirklich die
Kellner durch Zahlung einer Summe an den Wirt
für nicht erhaltene Trinkgelder entschädigt werden
sollten, so könne dies nicht als eine Zahlung an den
Wirt angesehen werden, für die eine Verpflichtung
bestehe. Auf die Berufung des Klägers schloss sich
da's Berliner Landgericht dieser Auffassung an und
verwarf das Rechtsmittel.
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Konstanz. Das „Hotel Hecht" in Konstanz ging durch
Kauf an den seitherigen Pächter, Herrn Willi, ßührer über.

Schaffhausen. Das „Hotel Schiff" in Schaffhausen ist
in den Betrieb des Herrn F. RufT-Witzig von Trüllikon
übergegangen.

Zug. Das „Hotel Hirschen" in Zug, bisher von Herrn
O, Syz geführt, ist an Herrn Haubensack, Hotelier in
Lungern, verkauft worden.

Liestal. Der Gasthof zum „Falken" in Liestal ist für
170,000 Fr. an die Aktiengesellschaft Hotel und Soolbad
zum „Falken" verkauft worden.



Nizza. * Die Königin von England wird im März in
Nizza einen längern Aufenthalt nehmen und ist für sie
das etwas einsam aber hübsch gelegene Hotel de Cimiez
gemietet worden. Auch die Kronprinzessin Victoria von
Schweden wird hier erwartet.

Interlaken. Herr E. Ruchti, der Besitzer des „Grand
Hotel Victoria" am Höheweg in Interlaken, hatte ein
Konversionsanleihen auf erste Hypothek, 1,200,000 Fr. ii
4'/,Vo. ausgeschrieben. Wie man nun vernimmt, hat dieses
Anleihen den besten und vollständigsten Erfolg gehnbt.

Luzern. Die Gütschbahn ist, wie dem „Luz. Tagbl."
bestätigt wird, nach längeren Unterhandlungen um den
Kaufpreis von 250,000 Fr. an ein Initiativkomitee (bestehend
aus den Herren Bankdirektor E. Peyer, J. Gut-Schnöder
und Üreyer-Wengi) zu Händen einer zu bildenden
Aktiengesellschaft verkauft worden.

Davos. Amtliche Fremdenstatistik. In Davos
anwesende Kurgäste vom 1. bis 7. Dezember. Deutsche 577,
Engländer 455, Schweizer 195, Holländer 123, Franzosen und
Belgier 165, Amerikaner 23, Russen 66, Diverse 113, Summe
1717. Davon waren Passanten 43. Seit Januar 1894: 12,124.
(Im gleichen Zeitraum 1893: 12,069.)

In St. Moritz-Bad haben die Hotels „Kurhaus", „Du
Lac" und „Victoria" für die nächste Saison eine
zweckmässige Einrichtung getroffen; sie engagieren nämlich
gemeinsam ein grosses Orchester, welches auf dem Kurplatz
konzertieren und in der übrigen Zeit, in zwei Sektionen
geteilt, in den einzelnen Hotels sich produzieren soll.

Bonn. Die Verhandlung vor der hiesigen Strafkammer
wegen Einsturz des „Hotels zum Drachen" in Königswinter,

bei welchem seinerzeit 5 Personen das Leben ein-
büssten, endete, wie der „Generalanzeiger" meldet, mit
Verurteilung dos Bauherrn Wagner aus Königswinter zu
einem Jahre und des Architekten Sekhe aus Köln zu vier
Monaten Gefängnis.

Zahnradbahn Treib - Seelisberg - Emmetten. Der
Bundesrat beantragt den eidgenössischen Bäten, für dieses
Bahnprojekt den Herren M. Truttmann in Seelisberg und
A. Wymann in Beckenried die Konzession zu erteilen.
Länge der Bahn 12,500 Meter, grösste Steigung 20 °/0,
Baukosten Fr. 1,600,000; Rendite berechnet auf 4'/»% für die
Obligationen, 5,7 % für die Aktien.

Interlaken. Letzten Freitag tagte im Hotel „Hirschen"
in Interlaken die Generalversammlung der Kurhausgesellschaft

von Interlaken. Die Rechnung wurde gutgeheissen
und der Reingewinn nach den Vorschlägen der Verwaltung
zu verteilen beschlossen. Nach Abschreibung von 2'/4 °/0
auf den Immobilien, 5 °/0 auf den Mobilien, einiger Prozente
auf den Musikalien, Einlage von Fr. 1000 in den Reservefonds

(welcher damit auf Fr. 8000 ansteigt), nach
Ausrichtung von Fr. 200 an den Culte övangelique und Fr. 300
an das Verkehrsbureau und nach Vergabungen von Fr. 200
an den Gemeinnützigen Verein, Fr. 200 an die hiesigen
Frauenkomitees und Fr. 100 an die Gotthelfstiftung
erhalten die Aktionäre 4 % Dividende, und es können noch
Fr. 15,784.40 auf neue Rechnung übertragen werden. Der
Verwaltungsrat will nun versuchsweise das von den Berner
Oberland-Bahnen gegründete Verkehrsbureau auf ein Jahr
übernehmen. Nun kam die Renovation des grossen
Gesellschaftssaales zur Sprache. Obgleich sich die Kosten
im Minimum auf Fr. 10,000, im Maximum selbst auf
Fr. 18,000 belaufen werden, so stimmte doch die
Versammlung einstimmig der Saalrenovation bei. Auch die
Einführung der Fontaines lumineuses fand warme
Verteidiger, so dass der Verwaltungsrat die notwendigen
Vorstudien an die Hand nehmen kann.
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Herrn de Bernales, Verleger von ,,The Hotel"
in London. Laut Ihrem Schreiben vom 7. Dezember
ersuchen Sie uns, wir möchten auf das vor zwei Jahren bei
Erscheinen der ersten Nummer von „The Hotel" in unserm
Blatte gefällte Urteil, als auf irriger Auffassung unserseits
beruhend, zurückkommen. Diese Zumutung, denn eine
solche ist es, begründen Sie damit, dass „The Hotel" seit
seinem nunmehr zweijährigen Bestehen stets nach Kräften
für die Hotel-Industrie eingetreten sei, dass Sie aber
zufolge unserer abfälligen Kritik mit Ihrem Unternehmen

bei den Schweizer Hotels bis jetzt keinen Eingang finden
konnten, da sich dieselben jetzt noch unter dem Einflusa
unserer Kritik sehr zurückhaltend benehmen.

Auf dieses hin haben wir Ihnen zu erwidern, dass, so
wenig Sie im Stande sind, das von uns gerügte Gebahrea
Ihrerseits in Bezug auf die Schweiz und die Schweizer Hotels
ungeschehen zu machen, ebensowenig haben wir Ursache,
auch nur ein Wort des damals Gesagten zu widerrufen.
MehrUrsache aber hätten Sie, sich über die „Undankbarkeit"
der Hoteliers von Schweden und Norwegen zu beklagen,
für welche Sie in den ersten Nummern Ihres Blattes so
energisch die Trommel rührten; denn auch von jener Seite
scheint man Ihrem Unternehmen nicht in der Weise
entgegengekommen zu sein, wie Sie es wohl erwartet haben
mögen. Man wird eben auch dort nach und nach einsehen,
dass es keinen Wert hat, allzu leichtfertig sich des mühsam

genug verdienten Geldes zu entledigen zum Wohle
derer, die sich um die wirkliche Hebung des Fremdenverkehrs

auch nicht einen Pfifferling scheren.
Doch abgesehen von alledem, könnten wir auch heute

noch keine Lanze für „The Hotel" ins Feld führen, denn
dasselbe ist im Laufe der Zeit in das Fahrwasser eines
ausschliesslichen Fachblattes geraten, dessen Inhalt grossartig

angelegte und jedenfalls sehr einträgliche, illustrierte
Textreklamen von Hotellieferanten sind. Dieselben bieten
möglicherweise etwelches Interesse, aber auf alle Fälle nur
für die Hoteliers Englands. Aus diesem Grunde wird „The
Hotel" als Reklamemittel für unsere Schweizer Hotels nie
ernstlich in Betracht kommen können. Als Blatt
für den Fremdenverkehr oder für die Hebung desselben
hat es seinen Charakter verloren. Es soll dies nicht als
Vorwurf gelten, im Gegenteil, Ihrerhalben begrüssen wir
diese Umwandlung, denn Sie sind damit auf eine wenige!
abgemähte Wiese gelangt, als es das Reklamegebiet im
Hotelwesen ist. Ein Kompliment jedoch wollen wir Ihnen
gerne hinterlassen, nämlich, däss „The Hotel" in Bezug
auf künstlerische Ausstattung allen andern ähnlichen
Fachblättern voransteht, wenn nicht Herr Montfalcone in
Paris, der, wie Sie aus dem Leitartikel in heutiger Nummer
ersehen können, Ihnen mit seinem projektierten Blatt
„L'Hötel" etwas abgeguckt zu haben scheint, aus lauter
Verzweiflung noch ein Mehreres thut.

Seiden-Sammle und Plüsche
Fres. 1. 90 per Meter

bis Frcs. 23. 65, sowie schwarze, weisse und
farbige Seidenstoffe von 65 Cts. bis Frcs. 22. 80
per Meter — glatt, gestreift, karriert, gemustert etc.
(ca. 240 versch. Qual. u. 2000 versch. Farben, Dessins etc.)
Seiden-Damaste von Frcs. 2.10—20.50
Seiden-Foulards „ 1.50— 6.55
Seiden-Grenadines „ 1.50—14.85
Seiden-Bengalines „ 2.20—11.60
Seiden-Ballstoffe „ —.65--20.50
Seiden-Bastkleider p.Robe „ 16.65—77.50
Seiden-Mask.-Atlasse „ —.65 4.85
Seiden-Spitzenstoffe „ 3.15—67.50

etc. — Muster umgebend. 219

G. Henneberg's Seiden-Fabrik, Zürich.

EMJIM & Will
ZÜRICH

Elektrische Beleuchtungsanlagen
787jeder Art und Ausdehnung

Installationen
anschliessend an Centraistationen.

Reichhaltiges Lager
von Leuohtern, Apparaten, Leitungsmaterial

für elektrische Einrichtungen,
Bogenlampen, Scheinwerfer, Dynamomaschinen.

IWotofen für Iieuehtanlagen.
In der Schweiz

circa 350 Hotels, Pensionen und Restaurants mit
circa 30,000 Lampen installiert.

Schweizerische

Armee-Konservenfabrik Rorschach.
Unsere vorzüglichen Gemüse- und Obst-Konserven sind
den feinsten französischen Marken in Qualität U.Wohlgeschmack
vollständig gleich und bedeutend billiger als diese. Unsere

Pois verts, Haricots verts, Spargeln, Tomaten,
Macödoines, Compotes, Geldes, Marmeladen etc.

In feinster Qualität 761
sind zu haben in allen bessern Delikatessen- und

Comestibles-Handlungen der Sesweiz.
Man verlange ausdrücklich llorschncher Konserven.

Kronthaler
Natürliches kohlensaures Mineralwasser

Millionen- WpllhoriihnTi' nur höchste
versandt HCl lUOI Ullllll Auszeichnungen

(Grossh. Bad. Hoflieferant) 699
Hauptdepots in der Schweiz:

'llooscliUz «V Co., Bern, für Bern, Luzern,
Wandt, Neuchatel, Freiburg, Wallis, Solothurn, Uri,

Sehwyz, Unterwaiden, Zug, Aargau.Kirrer A llerose, Zürich, fiir Zürich. St.. Gullen, Graubünden.

Schweiz - England
iiber

OSTENDE-DOVER
Billigste schnelle Route.

Drei Abfahrten täglich.

Seefahrt: 3 Stunden.
Einfache u. Rückfahrkarte (30 Tage) von und nach den meisten Hauptstationen.

SWISS CHAMPAGNE

BOÜYIER FRERES

NEUCHATEL
Se trouve dans tous les bons

Hotels Suisses.

leiuftarfettitn&

in luTdintaduuillcr Ruafüljnutg
liefert prompt nnö billig

C.jdjiüfij. lUritias-SiTitari, gafii.

Export
sicilianischer, flaselieni'eifer

l^aturtxteine,
sowie feinster

Marsala-Weine.
Proben und Preisliste gratis.
682 P. Weinen,

Hotel de France, Palermo.

Permanente Ausstellung
ZÜRICH Stadelhofen 8. GötRestrasse ZÜRICH

der ersten

Schweiz. Spezialfabrik
< • Von '

completen englischen
und

amerikanischen
Closet,- Pissoir,- Toiletten-,

Küchen-, Bade-Einrichtungen u.

Apparaten etc.

Installation ganzer Botels, Anstauen etc.

Prima Referenzen. Prospecte gratis.

G. HELBLING «Sc Co., Küsnacht a. Zürichsee.

Hofel-Birektor
routinirter Fachmann, zur Zeit Leiter eines der ersten Etablissements

der Schweiz, sucht sich per Frühjahr 1895 zu verändern.
Gefl. Offerten sub Chiffre R 4986 Z an die Annoncen-

Expedition Haasenstein & Vogler, Zürich. 777

Flaschen-Korkmaschinen
Spühl-, Füll- Verkapselungs-

Apparate etc. neuester bestbewährter
Construction, Schlauch. - Geschirre,
Circular-Pumpen, sowie sämmtliche
Kellerei-Geräthe. 170

Mehrjährige Garantie solider Ausführung.

F. C. Michel, Frankfurt a. M.

Tüchtiger Fachmann
mit bekanntem Namen, sucht gut honorierte Slellun

als:

Hotel-Direktor.
Offerten erbeten unter H 690 R. an die Expedition der
Hotel-Revue".n

sVins fins de fleaehätel|
I SAMUEL CIÄTEHÄY
S P) oprietaire ä Keuchätel 359 |

© jviedailles de Ire ordre aux Expositions.
Marque admise dans tous les bons hotels suisses.

•2 Depot ä Paris: J. Huber, 41 rue des Petits Champs.
E Depot ä Londrex: J.&R. Mc Cracken, 38 Queen Street City EC. I
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